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Je ne viens pas vous énumérer ni vous “/ la cam.pa6ne °.ù ïétai!> »’«« dernier, 
démontrer les avantages spéciaux et tech- ü" y.® mej a™s essaXait s°n adresse en tirant 
niques qui assurent à l’Alliance Nationale des hirondelles au vol ; une d’elles fut atteinte: 
une supériorité marquée sur nombre de so- fn un lnstam une vingtaine d’hirondelles se 
ciétés du même genre qui se disputent vos trou^rent ré“mej au,tour d'elle, et tandis 
suffrages . que les unes, étendant leurs ailes, soutenaient

Mais je veux vous signaler en commen- Veir !a pauvre blessée, les autres vole- 
Çant, l’avantage considérable qu’assure à ta!e“t autour d elle en poussant des petits 
notre société le fait qu’elle est fondée sur 5"® pIamt/Sl Ce .sp?ctacle curieux, et bien 
l’unité de croyance et de race, et qu’elle ne . S°ur ém°UV0lr } auteur barbare du meur- 
ümite pas ses visées d’extension aux limites -r?’ ,<?-ura ,que ques ln?t?nts’ P.ms’ quand les 
étroites d’une municipalité, d’une paroisse, intelllgLntej petites bêtes virent que leur 
d’une ville ou même d’une province... compagne était morte, elle la laissèrent tom-

Je vous ferai observer de plus qu’en rai- b,er e‘ 1 abandonnèrent. Je ne sais si ce fait 
son même de sa composition, elle prévient ? est déjà pr?duit> et si ce n’est pas en sou- 
au sein de ses réunions les méfiances, les “t” al"s!,le,,rs compagnes fatiguées 
froissements et les complications que peu- blro"delles arrlvent à traverser les _____ 
veut produire, à un moment donné, dans les ^“ ‘out cas, voila un exemple bien touchant 
relations d’hommes très raisonnables et très de llnstlnct des oiseaux.

que
mers.

unis d’ailleurs, le contre-coup des conflits 
extérieurs entre citoyens de race, de croy­
ance et de sujétion différentes. Elle assure
en même temps à la cause nationale, aux Sur la route de Fontainebleau, un escroc 
heures de péril et de combat, l’appoint d’une cheminait avec un brave paysan, dont il sa- 
association fortement unie, éclairée et puis- vait la bourse bien garnie. Le long de la route, 
santé, dont 'es membres ne sont pas expo- à un certain moment, il poussa un cri de sur' 
sés à se rencontrer, en dehors de leurs réu- prise et s’approcha d’un tas de cailloux : il y 
nions, sous des drapeaux hostiles. Enfin avait sur ce tas de cailloux une carte à jouer, 
elle trouve dans la largeur de ses cadres et un roi de pique !
de son champ d’action une sauvegarde con- —Qui a bien pu mettre une carte en cet 
tre une tendance à laquelle cèdent trop cer- endroit ? observèrent les deux hommes, 
taines sociétés analogues : celle d’accroître Ils parlèrentensuite d’autre chose. Quelque 
les bénéfices de leurs membres au détriment temps après, l’escroc, comme par hasard se 
des ressources collectives de la société. mit à dire :

Abbé G. Bourassa. C’était assez drôle, ce roi de cœur sur un
_ __________ tas de cailloux !

Docteur et Jeune Fille IjefPaysan le c?"tred't :
Tt , , , , —C était un roi de pique !

docteur, étant dans sa chambre à tra- L’escroc maintient son
1er’1 en‘ra une, ieune.fille qui lui deman- démord pas de son affirmation lui et offre 

da du feu. Vous n avez rien, lui dit-il pour le un pari de dix louis. L’escroc tient le pari et 
n’n. ^ ôN lmp°rte’ ré.Pond,t la fille.> qui prit les deux hommes reviennent près du tas de 
un peu de cendres froides qu’elle mit dans sa cailloux. Ils regardent et voient... un roi de 
main et sur lesquelles elle posa quelques cœur ! Dans l’intervalle, un complice de l’es- 
charbons. Le docteur surpris jeta ses livres croc avait changé la carte. Le paysan paya 
par terre en disant : Avec toute ma science, les dix louis, mais ayant raconté son aven- 
je n aurais pu en faire autant. ture à un arni. il apprit qu’il avait été volé et

porta plainte à la police.

Le Roi de Cœur
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